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Une année s’en est allée. Une nouvelle a com-
mencé. Pour les uns, marquée déjà au coin de 

l’épreuve et l’adversité. Pour d’autres, déjà pleine de rêves 
affriolants et de promesses rutilantes. Pour beaucoup de 
nos concitoyens, une année de plus. Ni plus ni moins. Avec 
sa kyrielle de misères et - ne soyons pas pessimistes - de 
menus plaisirs  mendiés, subtilisés, providentiellement 
offerts par Dieu ou par les Mânes des Anciens ou féro-
cement arrachés à la Vie. Le Lingala a une expression 
largement évocatrice pour désigner ce type de “struggle for 
life” : “kobeta libanga”, casser (durement) la pierre comme 
d’autres cassent (savoureusement) la croute !

Révoltant ? Déprimant ? Peut-être ! Mais à l’écoute 
de la rumeur et de la respiration profonde de mon peuple, 
l’heure - tout comme l’air – n’est pourtant pas à la déprime. 
Encore moins au désespoir et au défaitisme. Quelles que 
soient les circonstances et les situations existentielles, 
l’heureuse prospective ou l’absence de perspective dans 
lesquelles le “capodanno” l’a trouvé, un désir altéré et une 
espérance folle et un vœu l’habitent  : que cette année 
nouvelle soit exceptionnellement bonne et favorable !

Au Centre d’Etudes pour l’Action Sociale (CEPAS), 
nous avons plus d’une raison de communier à leur invin-
cible désir de bonheur de l’humanité  ; d’en faire notre 
désir personnel  ; de le partager, vibrant et ragaillardi, 
avec tous ceux - nantis ou démunis, professionnels ou 
désœuvrés - que nous côtoyons au quotidien, dont nous 
croisons immanquablement les chemins et avec qui nous 
battons parfois les mêmes pavés !

Le CEPAS fête, en cette année de grâce 2015, ses 
cinquante ans d’existence. Un heureux avènement ! Un 
grand événement pour lequel il nous incombe, non seu-
lement de rendre grâce au Seigneur des siècles et Maître de 
l’Histoire, mais aussi de bénir (au sens de bene-dicere latin : 
dire du bien de quelqu’un, louer) tous ceux qui, par leur 
labeur et leur dévouement, ont généreusement contribué 
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à la genèse de l’œuvre, l’ont ciselée, nourrie, et consolidée au jour le jour, pour 
en faire ce qu’elle est aujourd’hui.

A vous tous, “pères des origines”, et à vos valeureux  épigones, retournés vers 
la Source de la Vie, l’hommage cordial et déférent du CEPAS reconnaissant ! 
A vous tous, orfèvres du CEPAS, encore avec nous sur les chemins du monde, 
que notre amitié et notre souvenir les meilleurs vous accompagnent ! A vous 
tous, membres et collaborateurs du CEPAS ; à vous nos fidèles partenaires, 
amis et bienfaiteurs qui nous permettez d’être vigoureusement à la tâche ; à 
vous, abonnés et lecteurs, non seulement de Congo-Afrique, mais aussi de nos 
autres publications CEPAS ; à vous, bénéficiaires de nos services et de nos 
prestations et à vous qui nous aidez à être, à devenir et à réaliser ce que nous 
avons promis de faire du CEPAS - un centre de référence en recherches et actions 
innovantes et transformatrices de notre société congolaise - que cette année nouvelle 
2015 vous soit féconde et gratifiante. Que bonheur et prospérité, joie et santé 
vous soient accordés en abondance ! 

Au Père Martin Ekwa bis Isal, Président du CEPAS pendant de très 
longues années, retourné l’an passé vers la Vie, au Père Joseph Boute qui vient 
de nous quitter et au Professeur Pierre Akele Adau, Chef  du secteur Editions 
du CEPAS, arraché à notre affection presque au seuil de cette année nouvelle, 
notre vibrant hommage et notre profonde reconnaissance pour leur suave 
expertise et leur dévouement insigne au service du CEPAS. A leurs familles 
respectives, nos condoléances les plus émues !

Le CEPAS a 50 ans. Bel âge, à l’aune de la longévité humaine, l’âge d’un 
adulte aguerri, assagi par le temps et ses expériences conjuguées de la vie ; 
déluré, tant s’en faut, par les événements, les choses et les êtres ; responsable, 
non seulement de soi, mais aussi des autres à qui il aura, entretemps, donné la 
vie et engendré à leur véritable humanité. Les Anciens honoraient le cinquan-
tenaire en lui offrant l’aurum, symbole de la puissante lumière (jaune-or) de 
l’Astre renaissant. Ils le revêtaient normalement d’or, “la chair même des dieux”, 
parce que le cinquantenaire valait désormais son pesant d’or et ne pouvait plus 
dès lors, même pour tout l’or du monde, s‘investir, cyniquement ou sottement, 
dans la démence de l’hybris, ou dans l’exaltation débridée de l’enthousiasme 
juvénile, ou encore dans l’adoration idolâtrique du Veau d’Or. Fêter un jubilé 
d’or, c’est donc accepter l’auréole consacrée” des dieux et s’engager devant eux 
et devant ses frères et sœurs à être une personne en or.

A le considérer sous cet angle fondamental des choses, le développement 
du CEPAS est le déploiement de ce désir et de cette volonté d’être au service 
de la nation congolaise et du microcosme africain pour assurer à leurs peuples, 
à leurs habitants, un développement intégral. Dès sa création à Kinshasa, en 
janvier 1965, le CEPAS s‘est assigné un triple objectif  qu’il poursuit jusqu’à ce 
jour :
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1.	assurer le lien entre Étude et Action Sociale en sensibilisant divers milieux 
sociaux et professionnels aux problèmes et exigences de développement et 
en mettant au service de ceux qui sont directement engagés dans l’Action, 
les résultats de la recherche scientifique et doctrinale ;

2.	dégager, à partir d’une connaissance approfondie des réalités africaines, 
les éléments d’une doctrine de développement inspirés de principes 
chrétiens ;

3.	contribuer à l’effort d’étude économique et sociale en Afrique par l’ana-
lyse scientifique des conditions du développement.
La redéfinition des objectifs du CEPAS intervenue en 1972, suite au rai-

dissement du pouvoir et aux aléas de la politique mobutienne de l’Authenticité 
ne modifia pas substantiellement la vision et les objectifs originaux. Ils muèrent, 
au contraire, pour mieux habiter la conjoncture qui prévalait alors, afin de 
mieux la travailler discrètement, mais en profondeur. En 2010, au terme d’un 
atelier d’évaluation qui prit en considération les développements de l’institution 
et les nouvelles demandes des milieux professionnels et associatifs congolais 
de l’heure, le CEPAS a reformulé sa mission en ces termes : “travailler par ses 
analyses, ses recherches et par des actions conséquentes, à la promotion de la justice et du 
développement humain et intégral et solidaire en République démocratique du Congo”. 
Tout en restant fidèle à son inspiration originelle, le CEPAS a su intégrer dans 
sa mission une dimension fondamentale de tous les ministères de la Compagnie 
de Jésus : la promotion effective d’une justice sociale qui puise son dynamisme 
et trouve son fondement dans la foi en Jésus-Christ.

En attendant de nous concerter comme équipe du Centre d’Etudes pour 
l’Action Sociale et de vous envoyer le programme des activités qui marqueront 
la célébration de ce jubilé d’or, je vous remercie d’avance, au nom de “tous les 
miens” du CEPAS de votre sollicitude et de votre générosité tout au long de 
cette année, importante pour vous comme pour nous. Après tout, le CEPAS 
n’est-il pas votre œuvre aussi ?   

Simon-Pierre METENA M'nteba S.J.


